
Bonjour Velt ! 

Bonjour 
Ferdinand !

Jõai une lettre 
pour Anton, est -ce 
que tu lõas d®j¨ vu 
aujourdõhui?

Non, mais je vais 
tõaider ¨ le chercher. 
Allons voir auprès de 
son arbre -dortoir ! 

Une lettre !

Un beau jour dans la 

forêt des lutins : 

Ferdinand, le facteur

de la Postescargot, 

a une lettre pour Anton, 

le Coq de Bruyère, 

mais il ne le trouve 

nulle part.  

ANTON

Taille : 80 cm

Poids : 4 à 6 kg

Longévité : 12 à 18 ans

Envergure : plus dôun m¯tre

Couleurs : corps vert -noir, ailes brunes

Signes particuliers : taches rouges 

au-dessus des yeux  



Est -ce que 
tu le vois ?

 

Non et toi ?

 

Anton dort 
toujours sur 
cet épicéa.  

Il est tard. Peut -
être le trouverons -

nous en train de 
manger. Allons voir à 
lõauberge çA la 

douce Myrtille » ! 

Bonne   
idée ! 

Envolé !

Velt et Ferdinand

auraient d¾ sõy 

attendre. A cette 

heure -ci, 

Anton est, bien sûr, 

déjà parti !

LõARBRE- DORTOIR
Les coqs de bruyère dorment assis sur 

les branches de vieux arbres. Parfois, ils 

utilisent « leur » arbre pendant une 

longue p®riode. Cõest pour cela quõ¨ 

certains endroits on trouve beaucoup 

dõexcr®ments de coqs de bruy¯re, que 

les chasseurs appellent « fientes ».



Nous cherchons 
Anton ! Est -t -il 

déjà venu manger 
chez toi ? 

Non, mais il est passé en 
volant il y a une demi -

heure vers le nord -est, en 
direction de la pharmacie. 

Peut-être est -il là -bas.

Voyons, quõest-ce 
qui vous amène 

chez moi ?

Nous allons voir, 
merci Lourdin ! 

Lourdin est depuis 

230 ans tenancier 

de lõauberge« A la 

douce Myrtille ». 

Il est renommé pour sa 

salade aux bourgeons

de sorbiers et pour son 

gratin de myrtilles.

Le deuxième
petit déjeuner

Pendant les premières semaines de vie, les poussins mangent 

beaucoup dõinsectes. Ils ont besoin de prot®ines animales!

Les coqs et les poules adultes sont pratiquement végétariens : au 

printemps et en été, ils aiment surtout les jeunes pousses des 

plantes. En automne ils se remplissent le ventre de baies des bois. Ils 

ont besoin dõune bonne couche de graisse pour pouvoir survivre 

pendant la saison hivernale. Car en hiver, la seule chose quõils 

trouvent, ce sont des aiguilles de sapins et des bourgeons dõarbres, et 

ces seuls aliments ne rassasient pas.

De quoi se nourrit un coq de bruyère ?



Bonjour 
Dietwald !

Bonjour !

Sõil-te -plaît Dietwald, 
pourraisðtu envoyer un 

message en morse à 
Anton pour lui dire quõon 

le cherche ?

Je veux bien essayer. Par 
contre je ne peux pas

garantir que ça va 
marcher.

Dietwald, le p ic tridactyle  

Dietwald est suisse. En 1991 il est 

revenu dans la Forêt Noire. Il est 

parti en Suisse lorsquõil y avait trop 

peu dõarbres mortsdans les forêts 

du sud de lõAllemagne. Il en a besoin, 

car cõest l¨ quõil trouve sa nourriture. 

Le pic tridactyle est encore très rare 

dans la For°t Noire, mais il sõy pla´t 

de plus en plus parce que les gardes 

forestiers ont cessé de supprimer 

tous les arbres morts.

Anton en morse, cõest tr¯s 

simple :

A court long        

N long court

T long

O long long long 

N long court



Des pinsons, des 
mésanges, des casse-
noix mouchetés, des 

pouillots véloces é tout 
est là ! Mais, par contre, 
Anton, je ne lõentends 

pas.

Mais tu as raison, je 
ne lõentends pas non 

plus. Viens, allons 
voir à la pharmacie !

Cõest normal! Si tu 
parles tout le temps, 
on nõentend rien! 

La dernière fois 
que jõai rencontr® 
Anton, je lõai 
entendu ici !

Est - ce que tu   
lõentends?

Malheureusement 

nous nõentendons pas 

Anton à cet endroit...

é mais, par contre, 

beaucoup dõautres 

bruits de la forêt !

Les bruits de la forêt

De nombreux animaux vivent dans notre forêt. On entend 

les oiseaux surtout de mars ¨ juillet. Apr¯s quõils ont 

couv® leurs ïufs, on les entend de moins en moins 

souvent. Lorsque lõ®t® se termine, les cris du geai ou de la 

corneille sont les derni¯res voix des bois que lõon per­oit.



Non, pas aujourdõhui, 
et hier non plus 

dõailleurs! Mais vous 
savez bien à qui on 

demande dans ces cas-
là ! Violeta, la fée des 

bois, sait tout !

Bonjour Hypogymnus !  
Est -ce quõAnton est 
déjà passé par ici 
aujourdõhui? 

Cõest vrai! Jõaurais 
pu y penser moi-

même. Merci ! 

Mal de ventre

Anton vient 

régulièrement à la 

pharmacie de 

Hypogymnus Lichen,  

« A lõAssiette de 

Racines ». A cet 

endroit, il picore de

petits cailloux dont il 

a besoin contre son 

mal de ventre !

Des caillouxé contre le mal dõestomac!

Comme les coqs et les poules de bruy¯re nõont pas de dents, ils 

doivent trouver le moyen pour broyer la nourriture qui parvient 

dans leur estomac. Pour cela, ils picorent de petits cailloux. Leur 

estomac étant entouré de muscles très puissants, ceux -ci 

peuvent en pétrir tout le contenu. Les cailloux broient les feuilles 

et les aiguilles de sapin qui, autrement, seraient très difficiles à 

digérer.



Non, mais allez 
demander à sa 
femme, Anke !

Bonjour Violeta ! Sais-tu 
où se trouve Anton, le 

Coqde Bruyère ?  

Sais-tu où 
nous pouvons 
la trouver ?

Elle devrait être 
avec ses 

poussins, dans la 
clairière aux 

baies. 

Violeta, à   
lõaide!

Les fées des bois 

sont des êtres très 

curieux. Elles savent 

presque tout, mais 

malheureusement, 

seulement 

« presque » !!!

Cherchez la poule et ses poussins !

Dans les prochains 150 mètres, la poule Anke et ses poussins se 

sont cachés. Ils sont bien camouflés et souvent, ils se 

baissent entre les hauts myrtilliers. Ils ne sont donc pas 

faciles à trouver. 

Bonne chance !



Ah ! Cõest vous! Je craignais 
que la martre soit dans les 

parages. Je dois absolument 
faire attention ! 

Pas ici en tout cas ! Il 
ne sõoccupe jamais de 

ses enfants et me 
laisse à moi tout le 

travail !

Allez voir au Rocher des 
Brigands, il aime bien

s'asseoire sur un arbre 
au soleil.

Merci Anke !

Sais-tu où 
est Anton ? 

Lõ®ducation

Anke sort la tête des 

myrtilliers. Elle a un 

air préoccupé  

Petit poussins, gros soucis !

Le coq de bruy¯re laisse lõ®ducationde ses petits entièrement 

¨ la femelle. Les poussins sortent de leur ïuf en juin et 

commencent par vivre à même le sol dans la forêt. Ils sont des 

proies faciles pour leurs prédateurs. Les poussins de bruyère 

doivent croître en six mois de 37 g à 3 kg ! Si un bébé humain 

devait grandir de cette façon, il devrait être, après quatre 

mois, aussi grand quõun tigre adulte. Cette ®norme prise de 

poids nõest possible quõ¨ travers une alimentation riche en 

protéines, fournies par les larves de fourmis, par exemple.



Cõest ici quõAugust 
sõest fait attraper 
par lõautour! Jõai une proposition: allons 

sans tarder à Felsendobel, 
le petit village, ¨ lõor®e de 

la forêt !  Jõai d®j¨ 
rencontré Anton une fois, 

là-bas. 

Par contre, il faut 
encore passer devant 

chez Fridolin, le 
renard ! 

Je ne me sens pas bien ici.  

Et les sangliers... ils 
sont bien 

inquiétants...  

Des histoires 
effrayantes !

Lõarbre pr®f®r® dõAnton se 

trouve précisément ici, au 

sommet du Rocher des 

Brigands. Ce rocher offre 

une certaine 

protection, grâce à la 

bonne vue quõon a depuis l¨. 

De plus, avec son 

exp®rience, Anton nõa aucun 

ennemi à craindre.

Le coq de bruy¯re nõa pas que des amis!

Pendant la nuit, ce sont surtout les renards, les blaireaux, 

les sangliers et les martres qui peuvent être dangereux 

pour le coq, les poules et les poussins de bruyère !

Pendant la journée, ils doivent prendre garde aux autours. 

Plus il y a de coqs de bruyère dans nos forêts, moins il est 

difficile dõaccepter que lõun dõeux soit victime dõun 

pr®dateur. Cõest pour cela quõil est tr¯s important de 

pr®server leur espace vital, pour que beaucoup dõindividus 

puissent sõy reproduire. 



   

       

        

      

Les autours prennent 

comme proie les poussins 

et les poules plus souvent 

que les coqs. Les coqs 

dressent les plumes du cou 

et de la nuque et déploient 

leur queue comme un paon. 

De cette fa­on ils ont lõair 

dõ°tre plus grands. De plus, 

ils essaient dõeffrayer leur 

attaquant par un sifflement 

très puissant.  

Lõautour 

Les sangliers sont omnivores 

et ils ont un odorat 

particulièrement raffiné. 

Parfois, lorsquõils cherchent 

de la nourriture avec le 

museau, ils trouvent des nids. 

Donc ils mangent surtout les 

ïufs et les poussins qui ne 

savent pas encore voler.  

Le sanglier

Les skieurs et les randonneurs 

qui sõ®loignent des pistes 

peuvent effaroucher les poules 

et les coqs et leur causer 

beaucoup de stress. Si cela 

arrive souvent au cours dõun 

m°me hiver, ils nõarrivent plus ¨ 

se nourrir correctement et ils 

risquent même de mourir de 

faim. Ils ont besoin de faire 

beaucoup de r®serves dõ®nergie, 

puisque, pendant lõhiver, il nõy a 

pas grand -chose à manger.

Les sportifs dõhiver



rrrh....chchch....rrrh....c
hchch....rrrh....chchch  

Il me semble que 
tout est calme. Je 
lõentends ronfler!!

Ouh là là ! Juste 
par là se trouve 

la tanière de 
Fridolin !

Tu as peur ?

Tu connais 
lõhistoire de 
Willibald ! 

Viens, allons au 
village !

Fridolin, le renard

En général, entre les 

lutins et les renards 

règne la paix. 

Toutefois, Willibald, 

lõarri¯re-grand -père 

de Velt, se souvenait 

dõun cas o½ un renard 

avait attaqué un lutin. 

Donc, mieux vaut 

prendre ses 

précautions !

Est - ce que le renard est 
dangereux pour le coq de bruyère?

Il est vrai que les renards chassent des 

coqs de bruyère, surtout des jeunes et 

des vieux. Mais pour les coqs qui ont de 

lõexp®rience et qui sont en bonne sant®, 

ils ne représentent aucun danger.


